
Il ne faut pas prendre l’Helvétie pour des 
latrines (fiction) 

Nous sommes en l’an de disgrâce 2030. La 
petite Suisse trublion de l’Europe se révolte. 
Les régionalistes de tous poils demandent 
leur indépendance ou leur rattachement à 
leurs cousins linguistiques. Les Suisses 
romands veulent retourner à leurs origines et 
être Français, les Suisses allemands désirent 
être germaniques, les Tessinois faire partie 
de la botte italienne. Les Romanches ne 
savent pas trop à quel sein se nourrir. Et tous 
ne sont pas unanimes. 

Les gouvernements des différentes zones 
linguistiques exigent que leurs habitants 
fidèles à la langue de leur région changent 

leur prénom et nom afin de les franciser, de les germaniser ou de les italianiser. Les 
Romanches eux ne savent pas à quelle langue se fier.  

Ainsi moi Zumwald devrais m’appeler Alaforêt désormais et mon pote Jean Dupont qui 
habite Zurich deviendra Hans Vonbruck tandis que François Dubois à Lugano sera 
Francesco DelBosco.  

A la suite de la pression des musulmans sur Macron, Eric Zemmour a été interdit de 
plateau de télévision et fâché ce dernier a décidé de venir s’installer à Lausanne. Il 
sera rebaptisé Arnaud Z’amours. 

Il y écrit un livre qui prêche l’indépendance politique de chacune de nos régions car 
selon lui et l’histoire de celui-ci, le pays nommé Helvétie n’aurait pas dû exister.  

A la lecture de ce livre, le démantèlement a lieu mais l’annexion aux pays voisins a été 
refusée par Bruxelles. Beaucoup de nos concitoyens ont peur pour leur avenir.  Ils 
essayent donc d’émigrer, soit au Lichtenstein, soit à San Marino soit encore en 
Principauté de Monaco où ils demandent le statut de réfugié politique. Si quelques 
milliardaires sont admis en tant que tel, les pauvres eux sont refoulés à la frontière et 
errent dans des camps de réfugiés mis à disposition par Salvini en Italie dans la plaine 
du Pô asséchée, par la droite de la gauche française sur les hauteurs de Nice ou 
encore par le chancelier Kurz en Autriche dans la plaine de l’Inn elle aussi à sec. Les 
Romanches eux ne savent pas où aller. Il est même question de faire du territoire 
romanche minoritaire une espèce de no man’s land et Trump lui-même propose de 
financer un mur d’enceinte autour des Grisons pour éviter une migration de masse 
dans les autres territoires.  

Quand à Merkel, étant donné son âge, elle est prête à les accepter tous et à leur 
donner la nationalité allemande afin de s’assurer un nombre de voix important lors des 



prochaines élections et sauver son gouvernement malgré l’interdiction bruxelloise. 
Malheureusement dorénavant personne ne veut plus y habiter. 

Un passeport virtuel est obligatoire pour passer d’une région à l’autre avec système de 
reconnaissance faciale. Les gouvernements régionaux font du zèle. Ainsi la production 
de Roestis en Suisse romande est désormais interdite tout comme l’est le Papet vaudois 
à Zuerich ou la fondue moitié-moitié en Haut-Valais qui ne sait pas de quel côté il doit 
se tourner. A Bâle on s’insurge contre les dénominations de trou de Bâle et eau de 
Cologne car géographiquement parlant c’est plutôt l’eau de Bâle qui se déverse dans 
le trou de Cologne. Trou de Cologne formé par la plus grosse mine de lignite à ciel 
ouvert de Hambach. Ils proposent même qu’un bras du Rhin soit détourné pour remplir 
cette mine pollueuse afin de produire dorénavant de l’énergie hydro-électrique. 

 Les Genevois et les Lausannois n’arrivent toujours pas à se mettre d’accord sur le nom 
à trouver pour leur beau lac. Léman d’après les historiens est dérivé d’un mot d’origine 
indo-européenne qui signifie lac (véridique).  Dire lac Léman est donc un pléonasme. Ils 
finirent donc par décider à l’unanimité que désormais il s’appellera le lac LAC et tout le 
monde est content.  Les Tessinois ont des ambitions. Ils veulent que la Banca del Ticino 
devienne la Banque centrale européenne avec l’aide du Vatican. Paradoxalement ils 
interdisent cependant l’exportation de leur polenta.  Les Romanches eux restent 
planqués et ne pipent pas mot. Ils ont raison d’ailleurs car au vu de la situation politique 
la Banca Grischuna voit affluer dans ses coffres des milliards de devises étrangères. Ils 
décident, afin de garder leur indépendance, de construire LEUR mur sans l’aide de 
Trump. Les Anglais qui fuient un Brexit toujours pas consommé reviennent s’installer dans 
les hôtels de luxe de St. Moritz même si depuis 5 ans à cause du réchauffement 
climatique il n’a plus neigé. 

En Valais les combats de reines de la race d’Hérens n’existent plus le peuple Suisse 
ayant décidé qu’il fallait couper les cornes des vaches. Plus non plus la fête fédérale 
de lutte suisse peut-être à cause de la régionalisation mais surtout à cause du manque 
de jute pour faire les culottes.  

Idem en raison de la pénurie de houblon et d’orge les brasseurs suisses doivent mettre 
la clé sous le paillasson. Rivella par contre s’en sort bien car ils décident de fabriquer 
une nouvelle boisson intitulée le Rivelalcol, qui titre 5 degrés. Cenovis a lui inventé la 
pâte à tartiner animale. Les banques UBS et Credit Suisse sont parties s’installer en 
Arabie Saoudite avec à leur tête respectivement le Cheikh Enblan et le Cheikh Hié issus 
de la famille royale macronique. Leurs bénéfices ont passé de 1,5 milliard de CHF en 
2018 à 15 milliards d’Arabarils en 2030 grâce aux nouvelles réserves de pétrole 
découvertes par pur hasard par AREVA.  En Suisse centrale on ne stocke plus les 
déchets nucléaires, on a cependant augmenté les surfaces des dépôts pour y mettre 
les batteries usagées des voitures électriques dont on ne sait plus quoi faire. Le franc 
suisse se désintègre, il n’est plus valeur refuge. On propose à la place le Passou 
Romand, le Merlotino tessinois ou le Deutschschwyzer Braetzeli, les Romanches eux 
utilisent des Grischunis qui sont imprimés sur des mini-cubes de viande séchée.  

En raison de la fonte des glaciers la ville de Marseille (par exemple) est complètement 
submergée jusqu’au pied de la « Bonne Mère ». Le port de Marseille n’est désormais 
plus bouché par une sardine. Monaco est saine et sauve, le prince héritier ayant 



anticipé la catastrophe il a surélevé le rocher de plusieurs dizaines de mètres grâce à 
des vérins hydrauliques. Beaucoup de riverains de la grande bleue n’hésitent d’ailleurs 
pas à venir s’installer dans le froid du nord helvétique et sont prêts à boire du vin chaud 
à la place du pastis. Ils sont chaleureusement (si j’ose dire) accueillis et relancent sur 
notre territoire la pratique de leur sport national, la pétanque.  

Quant à moi je vis toujours en Bulgarie et je parle désormais le turc, nous sommes de 
nouveau sous le joug ottoman car le fils d’Erdogan, Perdogan II, a envahi le pourtour 
ouest de la mer Noire jusqu’en Crimée.  Mais je vous rassure, je ne paie toujours pas 
d’impôt.    

 

Je vous souhaite une bonne lecture, de joyeuses fêtes de fin d’année et le meilleur 
pour 2019 

 

Votre Zouzou 

 

 

 

 

 

 

 

 


